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Dans nos galeries
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Rykka qui chantera pour la Suisse lors de la 61e édition
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A chaque élection, le même refrain: 
où sont les femmes? Le constat est 
un peu désespérant, en particulier 
dans le canton de Vaud, où, plus 
qu’ailleurs encore, elles se hâtent 
très lentement sur l’échiquier 
politique. Un canton qui fut 
pourtant le premier, en 1959, 
à introduire le suffrage féminin.

Le 18 octobre dernier, lors des 
élections fédérales, le citoyen 
vaudois ne disposait sur ses listes 
que de 113 femmes sur 
327 candidats. Soit une 
représentation féminine de 35%, au 
moment du choix. Et au final, quelle 

proportion de femmes élues? A peu 
près la même. Cela ressemble à un 
excellent score, ce n’en est pas un: 
le verdict des urnes signifie 
simplement que les femmes n’ont 
été ni favorisées ni boudées; 
il ne dénote aucune sensibilité 
particulière à la nécessité d’un 
rééquilibrage des genres sous 
la Coupole. Dont acte.

Nous voici maintenant arrivés 
au moment de renouveler nos 
autorités communales. Un terrain 
où la parité semble avoir encore 
plus de peine à progresser. Zoom 
arrière: d’après le Bureau de 
l’égalité, 23,6% des municipaux 
vaudois élus en 2011 étaient des 
femmes. Est-ce que cela va changer? 
C’est peu probable, à moins d’une 
soudaine prise de conscience face 
à notre enveloppe de vote et d’un 
sursaut volontariste. Car en 2016, 
les femmes ne sont que 23,5% à 
«oser» briguer un siège dans un 
Exécutif. Cette frilosité est 
étonnante. Le premier échelon de la 
démocratie devrait logiquement 
être moins intimidant. C’est tout le 
contraire, avance une élue. Il faut 
avoir le cuir plus solide dans son 
village que sur la scène cantonale ou 
fédérale pour affronter les critiques 
des gens que l’on connaît de près.

Quelles que soient les raisons qui
détournent les femmes des affaires 
communales, elles sont tout de 
même 455 à se lancer. Il est encore 
temps d’agir pour une meilleure 
répartition des sexes dans la chose 
publique. Soyons viriles, osons 
biffer quelques hommes! Page 3

«23,6% des municipaux 
vaudois élus en 2011 
étaient des femmes. Est-
ce que cela va changer? 
C’est peu probable»

Il va falloir 
biffer 
quelques 
hommes

Dans une réflexion parue le 2 février 
dernier, M. Reymond, directeur du 
Centre Patronal, se transporte en 2063. 
Soit. A ce moment, la ligne de base du 
Gothard, avec sa jumelle du Löts-
chberg-Simplon, aura progressivement, 
dès 2022, permis de transférer sur le 
rail l’essentiel du trafic routier transal-
pin. La part du rail était déjà de 63% en 
2013, du temps de la vieille ligne de 
montagne, avant l’ouverture de la ligne 
de base et la mise en service intégrale 
du couloir de ferroutage Bâle-Italie.

Elle est passée à près de 90% autour
de 2030. Ainsi, l’objectif fixé par le 
peuple en 1998 à travers le financement 
des NLFA se rapproche. Grâce à 
l’exploitation en modules de 750 m, les 
trains de 1500 m de trafic combiné, 
semi-remorques principalement, sont 
monnaie courante, les wagons sont 
silencieux depuis 2025. Le transfert des 
camions de la route au rail améliore 
sensiblement la qualité de l’air et la 
sécurité.

Par ailleurs, à cette époque, 
l’entretien du tunnel routier ne pose 
aucun problème: 8 à 10 semaines par 
année de fermeture nocturne offrent 
des possibilités régulières, alors que, 
pour des travaux plus importants, la 
route du col (17 km de plus que via le 
tunnel) est utilisable toute l’année, 
suite aux travaux déjà entrepris en 
première étape de 2010 à 2019 et qui 
ont été complétés en seconde étape 
jusqu’en 2030. La route du col est 
située à la même altitude que celle du 
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Circuler d’une fiction à la 
réalité au Gothard

Simplon, ouverte toute l’année depuis 
le début des années 2000 déjà. 
L’éventuel détournement de trafic de 
transit se fait au niveau européen, soit 
par la ligne de base du Brenner 
(ouverte en 2027, nouveau plus long 
tunnel du monde), soit par celle du 
Mont-Cenis. Quant au fret destiné au 
Tessin, il passe par le tunnel de base 
selon le système combiné rail-route 
interne RailCare développé dans les 
années 2010-2020.

Revenons en 2016. La vision 
ci-dessus est parfaitement réaliste. Ce 
n’est pas de la fiction: les sites Internet 
Hupac AG, RAlpin AG et RailCare, entre 
autres, en sont la preuve. Les partisans 
du deuxième tube routier ignorent 
totalement ces réalités. M. Eperon, du 

Centre Patronal, a même dit à Forum 
(sur la RTS le 1er février) «le tunnel de 
base n’est pas prévu pour les ca-
mions»… Enorme!

Le constat est sidérant: tout est fait
avant le 28 février pour faire croire au 
peuple que la mise en service de 2017 à 
2022 de la ligne de base n’a rien à voir 
avec le tunnel routier (voir le silence 
imposé aux CFF). Or le tunnel de base, 
avec les compléments du Monte-Ceneri 
et du couloir de ferroutage Bâle-Italie, 
fait plus que doubler les performances 
de la ligne de montagne, à des coûts 
bien plus bas! Le progrès sera gigantes-
que, aussi pour le Tessin! Et cela 
change tout: entre autres, le deuxième 
tube routier est vraiment inutile.

«Le tunnel de base fait 
plus que doubler les 
performances de la 
ligne de montagne»

Voter non à l’initiative, c’est voter pour 
le renvoi des étrangers criminels dès 
demain! En effet, suivant le mandat 
donné par le peuple lors de l’accepta-
tion de l’initiative pour le renvoi des 
étrangers criminels en 2010, le parle-
ment a bien fait son travail. La loi 
d’application a été adoptée en mars 
dernier déjà. En cas de non le 28 février, 
elle entrera en vigueur. Avec à la clé un 
durcissement immédiat et l’introduc-
tion du renvoi systématique des 
étrangers criminels.

Car aujourd’hui, le choix n’est pas 
entre le statu quo et le doublon qu’est 
l’initiative dite de «mise en œuvre», 
mais entre l’original de l’UDC et son 
doublon. Je choisis l’original, prêt à 
l’emploi. Pour plus de sécurité et de 
prospérité!

Plus de sécurité d’abord. La nouvelle
loi du parlement est prête, ce qui évite 
un nouveau délai avant son application. 
Elle permet aussi d’expulser en lien 
avec tous les actes criminels, ce qui 
n’est pas le cas de la deuxième initiative 
de l’UDC qui énumère une liste fermée 
de crimes et délits. Avec des oublis 
notoires liés au terrorisme, comme la 
préparation d’un enlèvement ou d’un 
attentat.

Les étrangers sont au cœur de 
l’actualité depuis plusieurs mois. Le flux 
des migrants ne tarit pas. Et qui n’a pas 
été choqué par les événements du 
Nouvel-An en Allemagne? Il est essentiel 
de savoir que des agressions telles qu’à 
Cologne conduiraient déjà à une 
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expulsion de Suisse. La nouvelle loi le 
prévoit.

Davantage de prospérité ensuite. 
L’acceptation de l’initiative mettrait une 
nouvelle fois à mal nos relations avec 
l’Union européenne. En effet, ce ne 
serait plus un juge qui déciderait du 
renvoi, ce qui est contraire à la conven-
tion des droits de l’homme et à la libre 
circulation. Une épine dans le pied de 
l’économie, des risques supplémentai-
res pour nos emplois.

La nouvelle loi a le mérite de ne pas
stigmatiser les étrangers, de tenir 
compte de leur parcours en Suisse et de 
différencier les criminels de ceux qui 
commettent des délits mineurs. Serait-il 
juste d’expulser un étranger né en 
Suisse pour des cas de bagarre ou de 

conduite en état d’ébriété? Et ce même 
avec des enfants à charge qui resteraient 
en Suisse?

Cette deuxième initiative a été lancée
avant même que le travail du parlement 
ne débute, l’UDC supputant que celui-ci 
n’allait pas respecter l’esprit de 
l’initiative originale. Est-ce qu’il ne 
s’agissait pas plutôt de gesticulation 
politicienne afin de braquer l’attention 
sur le thème de prédilection de la droite 
populiste en période d’élections 
fédérales?

Nul doute que le texte adopté par le
parlement respecte la volonté du peuple. 
Oui, les étrangers criminels seront 
systématiquement expulsés. Pas besoin 
d’une nouvelle initiative pour cela.

«Des agressions telles 
qu’à Cologne 
conduiraient déjà à une 
expulsion de Suisse»
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Train des neiges La gare de Lausanne recouverte de son blanc manteau lors du blizzard de ce week-end. Photo: Hervé Steib
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